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Gallons 
Aux États-Unis, 
unité de capacité 
américaine égale à 
3,785 litres. 
 
 
Tropicaux 
Régions situées 
entre les 
tropiques. Pays 
constamment 
chauds, où il n’y a 
vraiment que deux 
saisons, soit celle 
des pluies et la 
période sèche. 
 
 
Amazonie 
Vaste région 
d’Amérique du 
Sud, 
correspondant au 
bassin moyen et 
inférieure du 
fleuve Amazone 
(premier fleuve du 
monde) en 
Amérique du Sud. 
 
 
 
 
 

INFORMATIONS 
 
 
Depuis son ouverture, le New England Aquarium est un des sites les plus visités 
dans la région de Boston en raison de la qualité de ses installations. En effet, 
l’organisation spatiale de ce musée permet d’avoir toujours un coup d’oeil 
privilégié sur les animaux et les poissons en montre. Ce qui saute aux yeux, c’est 
bien sûr le réservoir Giant Ocean, contenant 187 000 gallons d’eau et qui permet 
d’abriter d’énormes tortues de mer, des poissons tropicaux, des requins et 
d’autres merveilles marines. 
 
Vous verrez également, au fil de l’eau et 
de votre visite, des espèces originaires 
des quatre coins de la planète (de l’Inde, 
de la forêt amazonienne, d’Hawaï…). Il 
est également possible de visiter le 
Discovery, un pavillon flottant où l’on 
présente diverses expositions. 
 
En plus des intrigants mammifères que 
vous pouvez y trouver, le New England 
Aquarium sensibilise les visiteurs aux problèmes de la conservation de l’eau et de 
la protection de l’environnement. Pour compléter le tout, un centre interactif 
appelé le Thinking Gallery propose à tous des jeux de différentes natures par 
lesquels vous apprendrez des choses surprenantes sur le monde aquatique. 
 
 
 
 
 
 
QUESTIONS :  
 
1) En quelle année a-t-on ouvert le New England Aquarium ? 
2) Quel nom avait-on donné au phoque qui fut durant 14 ans l’animal fétiche de 

l’Aquarium ? 
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Mercantilisme 
Doctrine 
économique où la 
colonie travaille au 
profit de l’Empire. 
À la base, les 
matières 
premières étaient 
transportées en 
Angleterre, pour 
être transformée, 
puis revendue aux 
colons. 
 
 
Décret 
Décision du 
pouvoir 
gouvernemental 
dont les effets 
sont semblables à 
ceux de la loi. 
 
 
Livres 
Sterling 
Unité (£) 
monétaire 
principale de la 
Grande-Bretagne. 
 
 

INFORMATIONS 
 
 
L’épisode du Boston Tea Party est indéniablement l’un des plus marquants de la période 
révolutionnaire. « À grands coups d'axe, à coups de taxes », dirait Richard Desjardins, 
sur la façon mercantile dont les Anglais s’imposaient face aux Américains. De Londres, on 
s’apercevait depuis longtemps que les colonies américaines devenaient extrêmement 
prospères et qu’elles étaient en mesure de très bien se débrouiller sans la tutelle de 
l’Angleterre. Mais pour garder son emprise sur ses colonies, la couronne anglaise décida 
d’appliquer une série de lois qui imposaient des taxes ridicules sur les importations et les 

exportations américaines. Comme les leaders bostoniens 
l’avaient énoncé à l’époque :“ Si des taxes nous sont 
imposées de quelque façon que ce soit, sans que nous ayons 
une forme de représentation légale où elles sont imposées, 
ne sommes-nous pas réduits de l’état de Sujets Libres à 
l’état misérable d’esclaves tributaires ? “… 
 
L’une de ces lois, le Tea Act, fut celle qui mit le feu aux 
poudres. Les Américains, excédés de la politique 
autoritaire de l’Angleterre, se décidèrent à agir. Le 28 

novembre 1773,  le cargo Beaver arriva dans le port de Boston, entièrement chargé de 
thé. Par décret, la livraison devait être déchargée et la taxe payée dans les 20 jours 
suivants. Dans les trois semaines suivant l’arrivée du cargo, les patriotes réclamèrent le 
renvoi du bateau en Angleterre avec toute sa cargaison, mais le Gouverneur Hutchinson, 
représentant officiel de la couronne britannique à Boston, ne le permit pas. 
 
L’heure de tombée pour le paiement de la taxe était le 16 décembre à minuit. Ce jour-là, 
quelques 7000 citoyens se réunirent au Old South Meeting House, débordant dans les 
rues environnantes. Samuel Adams présida la réunion et la délégation se rendit voir le 
Gouverneur Hutchinson à sa résidence de campagne pour un dernier plaidoyer. Hutchinson 
refusa une nouvelle fois. À leur retour au Old South, Adams déclara que cette assemblée 
ne pouvait plus rien faire pour sauver le pays. Mais il n’acceptait pas la défaite pour 
autant;  il lançait plutôt un message. Soudainement, une centaine d’hommes, apparurent à 
l’extérieur du Old South Meeting House. Criant “To the wharves !“, et “Boston Harbour a 
tea-pot tonight !”, et suivis par 2000 spectateurs, ils se ruèrent vers le Griffin’s Wharf 
où était amarré le Beaver. Le coup d’éclat : les patriotes jetèrent toute la cargaison de 
thé dans le port de Boston ! Une fois le coup fini, tout redevint calme. Aucune fête ne fut 
organisée ce soir-là par crainte de la riposte des Britanniques. Les pertes s’élevèrent à 18 
000 Livres Sterling, ce qui, au prix d’aujourd’hui, représente plus d’un million de dollars. 
Cet événement marqua le début des confrontations entre Anglais et Américains et de ce 
qui allait déboucher sur la Révolution Américaine de 1776. 
 
 
 
QUESTIONS :  
1) Comment appelle-t-on la politique économique de l’Angleterre face à ses colonies à 

l’époque de la Révolution américaine ? 
2) Quel déguisement portaient les patriotes au moment de leur razzia ? 
3) Quelle quantité de tasses de thé flottait dans le port de Boston au terme de 

l’opération ? 
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Ministère 
Fonctions, charge 
que l’on exerce, se 
dit principalement 
du sacerdoce 
(fonctions des 
ministres d’un 
culte). 
 
 
Sorcier 
Personne que le 
peuple croyait 
autrefois en 
relation avec le 
diable pour faire 
des maléfices. 
 
 
Collège 
Harvard 
À sa mort, John 
Harvard laissa la 
moitié de sa 
fortune et sa 
collection de 
bouquins composée 
d’environ 300 
titres au collège 
de New Towne ( 
plus tard 
Cambridge ). Cette 
institution fut 
ensuite rebaptisée 
Harvard College ( 
plus tard Harvard 
University ) en son 
honneur en 1639. 
 
 
 
 
 

INFORMATIONS 
 
Que s’est-il passé de si curieux à Salem ? Comme vous le savez peut-être, les premières colonies 
américaines, surtout celles du Massachusetts, ont été peuplées de Puritains, c’est-à-dire des 
Protestants aux moeurs rigoureuses qui avaient fui l’Angleterre parce que, selon eux, l’Église 
anglicane du roi d’Angleterre sombrait dans le péché et était vouée aux enfers. Les Puritains sont 
responsables, entre autres, du développement de la ville de Boston, qu’ils ont nommé ainsi parce qu’il 
y avait un village puritain du même nom en Angleterre. 
 
Nous voilà en 1689. Salem, à quelques kilomètres de Boston, est en pleine expansion et sa population 
est divisée entre le fait d’encourager la prospérité de la ville, et de la laisser au rang de village 
fermier. Des débats d’ordres politiques et religieux créent lentement un fossé entre deux factions 
de la ville. Cette année-là, Salem est autorisée à former sa propre église, et les gens votent pour le 
Révérend Samuel Parris pour présider à sa destinée. C’est un homme froid, rigide, et qui rapidement 

se montrera gourmand dans les biens et services qu’il réclame au nom 
de son statut. Deux ans plus tard, en octobre 1691, les villageois de 
Salem, qui en ont assez de l’attitude de Parris, cessent de lui verser 
son salaire.  
 
Parris gouverne avec une poigne de fer, aussi bien dans son ministère 
qu’à la maison. Justement, sa fille de neuf ans, Betty, fuit 
régulièrement le domicile familial avec une amie pour aller écouter les 

histoires passionnantes de Tituba, une jeune esclave de la Barbade. Celle-ci tient des rencontres 
secrètes organisées autour de légendes et de rituels.  Mais à partir de 1692, on remarque que Betty 
Parris, de même que toutes ses amies participant aux rencontres dans 
la cuisine de Tituba, sont prises de convulsions. Elles deviennent les 
proies d’un délire qu’aucun médecin n’arrive à diagnostiquer. Elles se 
mettent à crier des insanités et sombrent dans une véritable agonie. 
 
Les Puritains, incapables de trouver d’explications naturelles à ce mal 
qui ronge les jeunes filles de Salem, décrètent qu’il s’agit là de 
sorcellerie. On convoque lesdites Sorcières devant un tribunal qui les 
force à avouer la nature de leurs rencontres, et à incriminer Tituba et d’autres intervenants 
innocents. « The devil came to me and bid me to serve him », déclare Tituba en audience, pour 
contenter les Puritains qui sont persuadés de sa culpabilité. Ainsi commence la Chasse aux Sorcières 

de Salem, période durant laquelle on cherchera à débusquer toutes les 
femmes soupçonnées d’être de mèche avec cette « sorcellerie ». En tout, 19 
sorcières seront pendues, un homme sera torturé à la mort , et cinq autres 
personnes mourront en prison. 
 
Le Révérend Increase Mather (photo, alors président du Collège Harvard) se 
prononce alors en faveur d’une conduite qui plus tard deviendra le mot 
d’ordre de la justice américaine : « It were better that ten suspected 
witches should escape than one innocent person should be condemned ». Le 

gouverneur William Phips met fin aux enquêtes après que le nom de sa femme ait été mentionnée 
comme une présumée sorcière. L’affaire se termine alors. Quelques années plus tard, plusieurs 
personnes ayant coordonné le tribunal des Sorcières de Salem se repentiront et, selon la tradition 
puritaine, demanderont le pardon public pour leurs fautes. 
 
Mais vingt-cinq victimes plus tard, on n’a jamais su ce qui s’était vraiment passé avec Betty Parris et 
ses amies. 
 
 
QUESTIONS :  
 
1) Que signifie aujourd’hui, dans le langage commun, « faire une chasse aux sorcières » ? 
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James Otis 
(1725-1783) 
Leader de la 
Révolution 
américaine. Il fut 
un critique 
éloquent des 
politiques 
Britanniques en 
égard à ses 
colonies. 
 
Stamp Act 
Loi (1765) du 
Parlement 
britanniques 
imposant des 
taxes aux colons 
qui provoqua des 
émeutes. Neuf 
colonies 
adoptèrent une 
résolution 
s’opposant à toute 
forme de taxe 
sans 
représentation 
dans les 
institutions qui 
votaient ces 
dernières. La loi 
fut retirée en 
1766. 
 
 
 
 
 
 
 

BREF HISTORIQUE 
 
Un premier groupe de colons arriva dans la région en 1622. Quand cette première colonie 
( à 15 miles au sud ) ne réussit pas à s’implanter, un de ces pionniers, William Blackstone, 
déménagea au nord de ce que les Amérindiens ont appelé Shawmut, ou eaux vivantes. Il y 
vécut pendant cinq ans, à la façon d’un ermite, accompagné seulement de sa collection de 
200 livres. 
 
Quand les Puritains arrivèrent en 1630, ils s’établirent d’abord à Charlestown, de l’autre 
côté de la rivière et de la résidence de Blackstone. Mais lorsque leurs réserves d’eau 
potable se montrèrent inadéquates, Blackstone aurait invité la communauté à s’installer à 
Shawmut, où les sources d’eau étaient excellentes. 
 
Les Puritains déménagèrent sur l’autre rive et le 17 septembre 1630, renommèrent 
Shawmut ”Boston“, en honneur d’une ville en  Angleterre d’où plusieurs d’entre eux 
étaient originaires. Pour sa générosité, les Puritains donnèrent trois ans plus tard 50 
acres de sa propre terre à Blackstone. 
 
POURQUOI LA RÉVOLUTION DÉBUTE À BOSTON ? 
 
En 1775, les citoyens du Massachusetts se gouvernaient depuis presque un siècle et demi. 
Ceux de Boston avaient plus de liberté que leurs confrères de Londres. La vie politique 
des deux peuples séparés par l’Atlantique avait évolué de façon très différente. 
 
Toute l’histoire remonte aux Puritains, qui arrivèrent sur les terres américaines en 1630, 
recherchant la liberté de religion. Plus riches et éduqués que les colons des autres 
régions, ils établirent une forme de gouvernement participatif unique en Occident. Ne 
devant de dettes à personne, ils voyaient à leurs propres affaires. Après un demi siècle, 
le roi James II tenta de retirer ces privilèges mais avec peu de succès. Le gouverneur 
nommé par le roi dut vite démissionner et la plupart, mais pas toutes, des libertés 
perdues furent rétablies. 
 
Au milieu des années 1700, la Guerre de Sept Ans ( connue en Amérique comme la French 
and Indian War ) draina le trésor royal et les autorités de Londres cherchèrent une 
façon de générer des revenus des colonies. Mais les Bostoniens résistèrent à l’idée de 
payer des taxes sans représentation. Dans la “Naissance de l’Indépendance Américaine”, 
James Otis argumente d’une façon éloquente pour les droits des colons dans l’enceinte 
du Old State House en 1761. 
 
Avec l’adoption du Stamp Act, la réaction à Boston tourna des discours enflammés en 
protestations violentes. Quand les émeutes continuèrent en 1768, la Couronne britannique 
dépêcha des troupes à Boston pour rétablir l’ordre. 
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Massacre de 
Boston 
Le 5 mars 1770, 
quelques soldats 
britanniques 
ouvrent le feu sur 
des manifestants, 
en tuant cinq. 
 
East India 
Company 
Compagnie à 
Charte britannique 
qui détenait le 
monopole des 
échanges 
commerciaux avec 
l’hémisphère Est. 
Elle concentra ses 
efforts en Inde. 
 
Siège 
Régime 
d’exception 
donnant à l’armée 
des pouvoirs 
importants pour le 
maintien de l’ordre 
et la police. 
 
Artillerie 
Ensemble des 
armes principales 
des armées de 
terre et de mer, 
chargée de la mise 
en oeuvre des 
projectiles et de 
leurs moyens de 
lancement. 
 
St Patrick 
(385-461) 
Saint patron des 
Irlandais. Il 
introduisit le 
Christianisme en 
Irlande. Les 
irlandais le 
célèbre le 17 mars 
de chaque année. 

 
Dix-sept mois après le débarquement des troupes à 
Long Wharf, les tensions entre les troupes et les 
citoyens avaient atteint des proportions inattendues. 
Cinq civils furent tués par les armes britanniques lors 
du “ Massacre de Boston “ (photo droite) sur King 
Street, le 5 mars 1770. La Couronne retira ses 
troupes et le calme revint, jusqu’à ce que les 
Britanniques décident de taxer le thé, en 1773. 
 
Les protestations à ce sujet furent coûteuses. La 
cargaison détruite de la East India Company 
vaudrait aujourd’hui un million de dollars américains. Le Parlement de Londres répliqua en 
mettant fin au gouvernement local et aux activités de son port. Les troupes retournèrent 
à Boston et bientôt, les colons commencèrent la préparation d’une guerre inévitable. Elle 
débuta à Lexington et Concord, le 19 avril 1775. 
 
Ensuite, pendant près d’un an, Boston a été en état de siège. Les troupes britanniques 
occupaient la capitale, pendant que les Américains maîtrisaient tous les territoires 
encerclant la ville. La Bataille de Bunker Hill démontra qu’aucune force ne pouvait 

attaquer à profit son adversaire. Cette 
égalité dura jusqu’à l’hiver, alors que 
Harry Knox apporta des canons qui 
venaient d’être pris du Fort 
Ticonderoga dans l’état de New York. 
Placées sur les collines Dorchester et 
dirigées vers Boston, ces pièces 
d’artillerie ne laissèrent d’autre choix 
aux Britanniques que de quitter. 
 

Le 17 mars 1776, le jour de la St Patrick, marqua la fin de 145 ans de présence 
britannique à Boston. Le Général Washington venait de remporter sa première victoire. 
 
Quatre mois plus tard, la Déclaration d’Indépendance était adoptée par le  Congrès 
Continental à Philadelphie. Quand la nouvelle arriva à Boston, la fête éclata dans ses rues. 
Cela faisait 15 ans depuis le premier discours de James Otis, 15 longues années depuis 
leurs premières protestations. 
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Démocratie 
Forme de 
gouvernement où 
le peuple exerce le 
pouvoir via des 
pairs élus parmi la 
population. 
 
Communisme 
Doctrine tendant 
à la 
collectivisation 
des moyens de 
production, à la 
répartition des 
biens de 
consommation et à 
la suppression des 
classes sociales. 
 
Krouchtchev 
(1894-1971) 
Nikita 
Sergheïevitch 
Khrouchtchev a 
été président du 
Conseil des 
ministres de 
l’URSS de 1958 à 
1964. Il est celui 
qui a entreprit une 
politique de 
« déstalinisation » 
et de coexistence 
pacifique. 
 
Castro 
(1927- ) 
Fidel Castro a 
renversé la 
dictature de 
Batista en 1959 et 
établi un régime 
de type socialiste, 
fondement du 
communisme. 
 
 

INFORMATIONS 
 
 
Attenante à l’Université du Massachusetts, la Bibliothèque John 
F. Kennedy n’est pas une bibliothèque comme les autres. Plutôt 
que d’être dédiée à tous les domaines de connaissances comme 
une bibliothèque municipale le ferait, la JFK Library concentre 
ses activités autour d’un seul homme. À la fois la bibliothèque et 
le musée qui s’y rattache sont dédiés à la mémoire du 35e 
président des États-Unis. John F. Kennedy (photo droite et avec 
sa famille dans le cliché du bas), ce n’est un secret pour 
personne, est une des plus grandes figures de l’histoire américaine. Entre 1960 et 1963, 
les Américains sont tombés en amour avec ce président qui mieux que tout autre 
traduisait les idéaux de liberté et de démocratie du peuple américain. Ses talents 
d’orateur suscitèrent dans la population un intérêt renouvelé pour la vie politique et le 
progrès des institutions américaines. Son assassinat en 1963 ne fit qu’accélérer son 
entrée dans la légende et la JFK Library que nous pouvons visiter aujourd’hui en est un 
témoignage probant. 
 
La JFK Library a été inaugurée en 1979 et depuis lors, elle s’est donnée comme mandat de 
poursuivre l’étude et la compréhension de la vie et de la carrière du Président Kennedy, 

et de l’époque durant laquelle il évolua. La bibliothèque cherche 
également à promouvoir l’héritage politique et culturel des États-
Unis, et familiariser les visiteurs avec les fonctions politiques et le 
service public. Tous les volumes rassemblés ici sont donc reliés de 
près ou de loin avec les institutions nationales et la poursuite des 
valeurs promulguées par des hommes comme Kennedy. 
 
La visite de la JFK Library comprend en outre l’accès à un musée 
qui présente 21 modules d’exposition couvrant la vie et l’oeuvre de 
John F. Kennedy, autant son administration que le destin tragique 

de sa famille. Vous pourrez alors mieux comprendre les étapes marquantes de son 
mandat : ses tensions avec les leaders communistes Krouchtchev et Castro, son 
avancement des politiques sociales, son rôle dans la Guerre du Vietnam, etc. Les 
documents écrits et audiovisuels que l’on vous présente incluent entre autres un film 
d’introduction de 17 minutes sur la vie du charismatique président. 
 
 
 
QUESTIONS : 
1) Qui est l’auteur présumé de l’assassinat de John  F. Kennedy ? 
2) Comment a-t-on appelé la période de haute tension entre les États-Unis, Cuba et 

l’URSS, et qui a failli provoquer la troisième Guerre Mondiale ? 
3) D’après Kennedy, qu’est-ce qu’il faut demander aux États-Unis, et qu’est-ce qu’il 

ne faut pas demander ? 
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1636 
Six ans 
auparavant, soit en 
1630, les Puritains 
arrivent au 
Massachusetts et 
s’établissent à 
Boston. 
 
 
John Harvard 
La statue de John 
Harvard est 
située sur la 
façade avant de 
University Hall. Le 
bronze de la 
statue a été moulé 
en 1884 par Daniel 
Chester French, le 
même artiste qui 
sculpta la statue 
d’Abraham Lincoln 
du mémorial de 
Lincoln à 
Washington DC. 
 
 
Widener 
Harry Elkins 
Widener de la 
promotion de 1907 
périt dans le 
naufrage du 
Titanic en 1912. En 
sa mémoire, sa 
mère finança la 
construction de la 
bibliothèque. 

INFORMATIONS 
 
En 1636, la colonie de la Baie du Massachusetts fonda le collège de New Towne à 
Cambridge, tout près de Boston. Il fut ouvert à ses premiers étudiants en 1638 et, 
l’année suivante, fut rebaptisé en l’honneur du Britannique John Harvard (photo du bas), 
son premier bienfaiteur. En effet, quand Harvard mourut en 1638, il laissa la moitié de sa 
fortune au collège de Cambridge, ainsi que sa collection de bouquins d’environ 300 livres, 
ce qui lui valut de voir son nom associé pour toujours à l’université.  
 
Depuis ses débuts jusqu’à nos jours, Harvard a 
maintenu une tradition d’excellence académique. 
Parmi les très nombreux personnages connus 
ayant gradués à Harvard, on dénombre plus de 
présidents américains que dans n’importe quel 
autre collège ou université : John Adams, John 
Quincy Adams, Theodore Roosevelt, Franklin D. 
Roosevelt et John F. Kennedy. Un sixième, 
Rutherford B. Hayes, a gradué du Harvard Law 
School. 
 
Une courte randonnée pédestre sur le campus nous permet d’identifier certains des 
bâtiments les plus importants de l’Université. Parmi eux, on dénombre le Wadsworth 
House, un bâtiment jaune à bardeaux construit en 1727, le deuxième immeuble en 
ancienneté du campus. En juillet 1795, le général George Washington utilisa brièvement 
cette maison pour établir son quartier général et plus tard, neuf présidents de Harvard y 

résidèrent. On y trouve aujourd’hui les bureaux du chef du 
protocole de l’université, de l’Association des anciens de Harvard, 
et du directeur de la bibliothèque universitaire. On peut 
également voir la Widener Library (photo), qui est le centre 
névralgique de la bibliothèque avec pas moins de 3,2 millions de 
volumes. 
 
S’il vous adonne de passer de l’autre côté de la rivière Charles, 
vous distinguerez sûrement un autre campus universitaire. Mais 
attention : il ne s’agit plus de Harvard, mais plutôt du 
Massachusetts Institute of Technology (ou MIT), qui est l’une des 

universités les plus mondialement reconnues en matière de recherche technologique. 
Cette université, qui n’a rien à voir avec Harvard, a été fondée en 1861 et s’est 
développée en cinq écoles : l’école des sciences, l’école d’ingénierie, l’école d’architecture, 
l’école d’administration et une école de sciences sociales. Chacun des 10 000 étudiants 
doit débourser 21 612 $ US pour pouvoir y étudier (il en coûte 20 865 $ US pour aller à 
Harvard). 
 
 
 
 
QUESTIONS : 
1) Une statue de John Harvard a été placée sur la façade avant de University Hall avec 

une inscription indiquant : « John Harvard, Fondateur, 1638 ».  Quels sont les trois 
mensonges reliés à cette statue ? 
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Déclaration 
d’indépendance 
Adoptée le 4 
juillet 1776 par 
des délégués des 
treize colonies, 
elle annonce la 
séparation de 
celles-ci du 
contrôle de 
l’Angleterre et la 
création des 
États-Unis. Elle 
fut presque 
entièrement 
écrite par Thomas 
Jefferson qui y 
défendait une 
nouvelle théorie 
de gouvernement 
par le peuple : 
“Tous les hommes 
naissent égaux, ils 
reçoivent du 
Créateur certains 
droits 
inaliénables… la 
vie, la liberté, et 
la recherche du 
bonheur”. 
 
 
Massachusetts 
Une des 13 
colonies d’origine, 
sixième signataire 
de la Constitution 
le 6 février 1788. 
Elle fut le site des 
premières 
batailles de 
guerre de 
l’Indépendance en 
1775. 
 
 
Rhomboïdale 
Rhomboïde est 
l’ancien nom pour 
désigner un 
parallélépipède 
dont la base est 
un rectangle. 
 
 
 

INFORMATIONS 
 
 
John Hancock fut l’une des principales 
figures de la Révolution américaine. C’était 
un riche marchand qui finançait les 
activités secrètes des Fils de la Liberté, 
une organisation patriote qui luttait pour 
l’indépendance des États-Unis. Une fois la 
guerre de 1776 terminée, John Hancock 
fut le premier homme à ratifier la 
Déclaration d’indépendance des États-
Unis et fut nommé le premier gouverneur 
américain du Massachusetts. 

 
Il n’est donc pas surprenant de voir son nom rattaché à 
des symboles importants de la ville de Boston. Ainsi, le 
Hancock Tower, un gratte-ciel de 60 étages (le plus haut 
édifice en Nouvelle-Angleterre avec ses 790 pieds), est 
ouvert au public pour vous offrir la plus belle vue 
d’ensemble de la ville de Boston. Sa forme rhomboïdale 
lui confère une variété de profils selon votre point de 
vue. La tour fut complétée en 1976 au coût de 160 
millions de dollars. 
 
L’Observatoire offre également des expositions vous 
permettant de mieux comprendre le passé de Boston, et 
son rôle prépondérant dans l’histoire des États-Unis. 

 
Et pour ceux qui s’interrogent sur la fonction de cette édifice, sachez qu’il est le siège 
social d’une compagnie d’assurance, la John Hancock Mutual Life Insurance Company. 
 
 
 
 
 
 
 
QUESTIONS :  
 
1) Plusieurs Américains ont l’habitude de dire « Put your John Hancock there ». Qu’est-

ce que cela signifie ? 
2) Qu’est-ce qu’on retrouvait à place du Hancock Tower en 1776 ? 
3) Où était enterré John Hancock ? 
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Samuel Adams 
(1722-1803) 
Homme politique 
américain né à 
Boston, un des 
pionniers de 
l’Indépendance. 
 
 
Cénotaphe 
Tombeau élevé à la 
mémoire d’un 
mort, et qui ne 
contient pas son 
corps. 
 
 
Les Puritains 
Presbytériens 
rigides, très 
attachés à la 
lettre des 
Écritures, que les 
Stuarts persé-
cutèrent, et dont 
beaucoup 
émigrèrent en 
Amérique, à 
Boston en 
particulier. 
 
 
Stuarts 
Grande famille 
d’Écosse d’où sont 
issus les rois 
d’Angleterre de 
1603 à 1688. 
 
 

INFORMATIONS 
 
Le Freedom Trail, ou « Sentier de la liberté », est l’endroit tout désigné pour saisir 
l’aspect historique de la ville de Boston. Ce sentier traverse en effet la ville en offrant la 
possibilité d’avoir un panorama, un condensé de l’histoire de Boston, en une seule visite. Le 
tracé est facilement repérable puisqu’un trait rouge 
(photo à droite) continu sillonne les rues du Vieux Boston. 
Il débute dans le fameux COMMON, le plus vieux parc 
public en Amérique du Nord, continue ensuite en direction 
du MASSACHUSSETTS STATE HOUSE ( photo ci-bas), 
le parlement de l’état du Massachussetts depuis 1795.  
Juste derrière se trouve le quartier cossu de BEACON 
HILL. Face au State House se dresse un, le SHAW-54th 
REGIMENT MEMORIAL. Il souligne la bravoure et 
l’ouverture d’esprit de Robert Gould Shaw, célèbre pour 
avoir accueilli dans son régiment plusieurs résidents noirs 
du Massachusetts qui voulaient joindre les rangs des 
troupes unionistes pour libérer leurs frères du Sud.  
 
Vient ensuite, face à l’ÉGLISE DE PARK STREET, le GRANARY BURYING GROUND, qui 
renferme entre autres les tombes de James Otis ( premier leader spirituel des 
patriotes), Samuel Adams (l’organisateur de la Révolution), et le cénotaphe de la famille 
Franklin, où reposent les parents de Benjamin Franklin, Josiah et Abiah (Benjamin est 

enterré à Philadelphie ).  
 
En suivant toujours le Freedom Trail, on se retrouve devant KING’S 
CHAPEL l’église qui symbolise la présence controversée du Roi 
anglais en terre puritaine. Nous voyons ensuite le OLD CORNER 
BOOK STORE, qui fut au milieu des années 1800 la capitale 
américaine de la littérature en servant de bureau pour Ticknor and 

Fields, le plus important éditeur de l’époque.  
 
Un peu plus loin, vous apercevez le OLD SOUTH MEETING HOUSE, un des temples de la 
Révolution Américaine. Les citoyens de Boston s’y sont souvent rencontrés pour demander 
le respect de leurs droits aux officiers britanniques et pour écouter les meilleurs 
orateurs de la ville. Ce fut d’ailleurs le point de départ de la fameuse opération du Boston 
Tea Party.  
 
Non loin de là, la OLD STATE HOUSE  est un des plus vieux bâtiments publics toujours 
existants aux États-Unis. Il servit de parlement de la colonie, le centre de l’autorité 
britannique, où les gouverneurs et autres représentants de la Couronne se rencontraient. 
Mais c’était aussi le domicile de l’Assemblée du Massachusetts, élue par le peuple. 
Inévitablement, le Old State House devint le site de plusieurs confrontations entre 
colons et maîtres coloniaux.  
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Huguenots 
Surnom donné 
jadis par les 
catholiques aux 
calvinistes. 
 
Calvin 
(1509-1564) 
Réformateur 
français. Le culte 
calviniste est 
ramené à la 
simplicité 
chrétienne 
primitive. Les 
sacrements sont 
réduits au 
baptême et à 
l’eucharistie. C’est 
du calvinisme 
presbytérien que 
sont sorties la 
sectes des 
Puritains et la 
plupart des 
Églises non-
conformistes par 
lesquelles le 
calvinisme est 
arrivé en 
Amérique du Nord. 
 
 
Politique 
Droits en vertu 
desquels un 
citoyen participe 
au gouvernement. 
 
 
Pont de 
Charlestown 
Ce pont levant 
tranverse la 
rivière Charles. Il 
marque le passage 
de l’eau douce à 
l’eau salée. 
 
 
 
 

Continuons notre marche vers le FANEUIL HALL (photo 
ci-contre), le centre de la vie politique de Boston durant 
plus de 250 ans. La salle d’assemblée publique qui s’y 
trouve est l’endroit où les colons ont pour la première fois 
osé parler contre la domination britannique. Le bâtiment a 
été un cadeau de Peter Faneuil, un important marchand de 
Boston, en 1742. Ses parents étaient des Huguenots, des 
Français Protestants venus en Amérique pour se sauver 
de la persécution religieuse dans leur pays. En 1740, 
Peter Faneuil fit construire un marché à ses frais pour 
encourager et aider les gens de la campagne à distribuer 
leurs provisions dans la ville. Il ajouta une salle de réunion au deuxième étage, au-dessus 
des espaces pour le marché. L’aménagement demeura le même jusqu’à aujourd’hui : le 
commerce au premier, la politique en haut. Faneuil Hall est considéré comme le Berceau 
de la Liberté parce que ce fameux deuxième étage fut un lieu de rassemblement de 
prédilection pour les Bostoniens, qui s’y réunissaient pour protester ou pour célébrer.  
 

À quelques minutes de là, la MAISON DE PAUL 
REVERE est la plus vieille de Boston (1680). La 
ville de Boston l’a préservée à la mémoire de Paul 
Revere, célébré comme un des plus grands héros 
patriotiques des États-Unis.  
 
Non loin de là, le clocher de la OLD NORTH 
CHURCH domine le quartier North End. Cette 
église, la plus vieille de Boston (1723) avait été 
choisie par Paul Revere en 1775 pour opérer un 
code militaire. Puisqu’on anticipait un mouvement 
des troupes britanniques par la mer ou par la 
terre, Revere demanda à un certain Robert 
Newman de signaler, à l’aide de lanternes 
accrochée au clocher, de quelle façon les Anglais 
se déplaçaient. Depuis, l’indication « One, if by 
land, and two, if by sea » est connue de 
nombreux Américains.  

 
La Freedom Trail s’achève de l’autre côté du Pont CHARLESTOWN, et qui nous mène 
dans le quartier du même nom. Charlestown comprend les collines de BUNKER HILL 
(photo de gauche) et de BREEDS HILL (souvent confondues par l’histoire) qui, pour les 
patriotes américains, signifient une victoire morale cruciale dans la guerre 
d’Indépendance des États-Unis.  
 
 
QUESTIONS :  
 
1) À quel Européen appartenait les terres du Boston Common avant l’arrivée des 
 Puritains ? 
2) Quel événement tragique a eu lieu devant le Old State House ? 
3) Qu’est ce qui surplombe Faneuil Hall ? 
4) Quel surnom a-t-on donné à King’s Chapel ? 
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Frégate 
Autrefois, nom 
donné au bâtiment 
de guerre à trois 
mâts. Aujourd’hui, 
bâtiment 
d’escorte pour les 
sous-marins, d’un 
tonnage supérieur 
à celui de la 
corvette. 
 
 
Commodore 
Officier de 
certaines marines, 
d’un rang 
supérieur à celui 
de capitaine de 
vaisseau. 
 
 
Congrès 
Nom donné au 
États-Unis pour 
signifier la 
combinaison du la 
Chambre des 
Représentants et 
le Sénat. 
 
 

INFORMATIONS 
 
Le navire le plus célébré de l’histoire américaine est né dans le Charlestown Navy Yard, 
son port d’attache pour la plus grande partie de son existence. Un des premiers vaisseaux 
de la marine américaine, le USS Constitution (photo) fut lancé le 21 octobre 1797, afin de 
protéger les navires marchants américain des pirates algériens, et des marines 
françaises et britanniques. 
  
Connu d’abord sous le nom de “ Frégate D “, Constitution fut construite dans les ateliers 
du North End et les travaux ont duré trois ans, au coût de 302 718 $. Le navire fut le 
troisième à prendre la mer, après le United-States et le Constellation. Constitution était 
munie de 52 pièces d’artillerie, et portait un équipage de 450 hommes, dont 55 marines 
et 20 jeunes garçons. 
 
Même si elle prit la mer en 1798, 
Constitution vit très peu d’action 
pendant les cinq premières années. En 
1803, elle navigua vers les côte nordique 
de l’Afrique, où des pirates menaçaient 
les navires marchants américains. En 
défaisant les “ tyrans de Tripoli “, une 
nation maintenant connue sous le nom de 
la Libye, le Commodore Edward Preble 
gagna la première victoire du navire. 
 
Mais le plus grand exploit de Old Ironsides vint durant la Guerre de 1812. Très tôt 
durant la guerre, Constitution affronta le H.M.S. Guerrière, à 700 milles à l’est de 
Boston. En 35 minutes, le navire américain démolit son adversaire. Les Britanniques, qui 
considérait leur supériorité en mer comme faisant partie de la loi des nations, hésitèrent 
d’abord à croire ce qui était arrivé, puis se résignèrent avec torpeur à cette réalité. 
C’était la première défaite de la flotte britannique en plusieurs années. 
 
Mais les navires de bois n’avaient pas une durée de vie éternelle. En 1830, un journal de 
Boston rapporta que le Constitution n’était plus en état de prendre la mer et qu’il serait 
détruit. Le public réagit avec ferveur et le Congrès octroya des fonds pour la remettre 
en état. Au milieu des années 1800, son rôle devint surtout symbolique et on s’en servit 
comme ambassadeur dans plusieurs ports du monde. 
 
En 1905, on considéra s’en servir comme cible de pratique ! Encore une fois, les pressions 
populaires sauvèrent le navire. Vingt ans plus tard, les écoliers de tout le pays firent don 
de quelques dollars pour remettre le navire en état. La menace la plus récente vint en 
1974, quand le Navy Yard de Charlestown ferma et que des rumeurs voulaient que le joyau 
de la marine américaine soit déménagé à Philadelphie qui en ferait une attraction 
touristique. 
 
 
QUESTIONS :  
 
1) Quel président américain a exprimé la nécessité d’avoir une flotte de guerre? 
2) Quel est l’origine du nom « USS Constitution » ? 


